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La démocratisation de l'armée.

Essai de définition.

I. Généralités

La Guerre a amené le peuple à s'occuper de son armée.
D'abord avec la sympathie, et l'intérêt que l'on porte à un
objet dont on aperçoit subitement la grande utilité. Le danger

commun, avec son caractère d'imminence redoutable,
fit se rapprocher les partis et se concentrer l'attention vers
« l'extérieur ». Puis, dès 1915, le rôle de notre armée, partant
de notre pays, se précise. Aux confins de notre territoire,
il y aura suffisamment de soldats pour permettre au peuple
de reprendre sa respiration normale. Alors, dans la relative
tranquillité que nous procure le « danger écarté », dans
l'indéfinissable atmosphère que crée l'inactive stagnation de

notre armée, s'élève cet autre fléau : la critique malsaine.
L'attente d'une situation nette, le double jeu des sympathies

découlant d'affinités naturelles, les fluctuations
inévitables clans l'organisation de la défense nationale au
caractère si complexe, les « mesures exceptionnelles » et qui
souvent se contredisent, enfin et par-dessus tout, les

différentes conceptions du rôle et des devoirs de notre pays dans
cette guerre, qui a donné à la plus grande partie des peuples
un objectif précis, — vont créer à l'intérieur du pays une
tension d'esprit souvent si néfaste que l'on peut se demander

par quel miracle il évita d'être acculé à d'irrémédiables
désastres.

L'étude du rôle des « fronts intérieurs » montre clairement
les crises par lesquelles passèrent tous les pays belligérants
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